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ІYES, WE HAVE___Etc.. :

Et la suite du refrain, chacun la connaît._____
La première fois qu’on4’entend, ça parait un peu drôle, la deux- : 

iènte pas du tout et à la troisième on a ce moment d’épaules qui 
tradnit mieux que toute épiyhète l’impression ressentie.

cette “chanson" comme Certains 
ont l’audace de l’appeler, est sans contredit le superlatif dis maximum 
de l’idiotie raffinée II ne faut donc pas s’étonner de sa popularité.

On l’entend bailler par le gamin de rue, qui d’une voix rauque 
vous lance à la tête toute une enfilade de légume. Ce refrain est 
fredonné alertement dans les maisons par de graves messieurs au 
front portant trop dénudé pour produire tant de légumes. Il est le 
complément obligé de toute conversation. La soitée la mieux

Yes, we have no bananas 11

orga­
nisée semblerait terne si, de temps à autre, un snob n’envfiyait pas 
la phrase à la mode. V

Et tout le monde rigole...,,- Car il faut rire, sous peine de passer 
pour un mal élevé et un ignorant dont le cerveau lent ne peut s’é­
lever à la hauteur de cette envoyée d’esprit. Parfois l'on vous lancera 
toute la ritournelle et vous assistez alors à un fantastique défilé de 
caibttes, d’oignons, de patates, de choux, car il ÿ a de tout ce bouilli 
dans la chanson c’est un magnifique plat de légumes dignes de fi­
gurer autour d’une splendide tête de veau. Souvent l’on pense invo­
lontairement que celle du chanteur pourrait très bien faire.

C’est en même temps un bouilli de non sens, barbarismes, de 
fautes d’ortographes. Celui qui a pondu cettebennanite lamentable 
ne sè doutait pas du succès qui l’attendait. On ne pourra jamais 
pardonner la paternité d’un tel chef-d’oeuvre végétal qu’à un homme 
ayant trop copieusement arrosé son diner de crus capiteux.

La musique est d’ailleurs tout à fait à la hauteur des paroles 
et l’on a cent fois raison de préférer une abrutissante méloppée nè­
gre ou un concert nocturne de chats sous la fenêtre.

Et pendant ce temps-là, il y a de magnifiques chansons vérita­
bles chef-d’oeuvres d’esprit et de bon goût qu’on laisse dans un dé­
daigneux oubH-----  _■
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de la T.S.F., reçu ici ce matin delkio dans un rayon de plus de 50 
Tomoikh par- la Radio Corpor# milles.
tion of America, dit que des cour- La capitale Japonaise et tout 
tiers venant Oyama rapportent) le centre sont sans communica- 
quc ^00,000 maisons ont brûlé lions. Les voies ferrées sont dé- 
rcrtes die vie, 500,000. truites ; les lignes téléphonique
- - Ч*Л*т B»WJ - іДД яш™****- ^^^^

I Osaka, Japon,4,— D après un tèléghaphie sans fil à Yokohama <*tte année. Des questions de tou- , ,r^ ,£**v“»v*si mCIIN|C. 
message du gouvernement de Yo- jA que ies vjHes de Токіо et Yo- te première importonce ont sur- CoilFS Soécàl
kbhama, le tremblement de terre kohama tte sont plus qu’un vè 8і depuis la dernières assemblée. ”
et les incendies qui ont suivi, ont ri table enfer. Les édifices sont é- Au nombre des oeuvres accom- 
cÿusé pas moins de 10,000 pertes croulés et le feu s’est propagé plies, on peut compter l’assainis- 
de vie en cette ville. Les raz-de- dans les ruines. Des morts et des sement de l’Europe; la dispari- 
n^arée ont aussi fait dénormea mourants partout, de tout côtés, ',on de la famine et des épidé- 
dommages. dans toutes les rues. Des explo- mies; la cessation des querelles

Samedi dans la nuit, Yokoha- 8j0ns se produisent et la popula- e.ntre les nouvelles nations cons- 
n»a était en feu. tion prise de panique pousse des tituées par le traité de Versailles.

_ Le gouvernement demande des cris d’horreurs et de détresse. Elle a en plus à son actif le 
vivres. En maints endroits sur la cô- relèvement financier de l’Autri-

DE PER" te des raz-de-marrée ont rasé ce 0,16 g™cc à un emprunt garanti 
SONNES SANS ABRI que les tremblements de terre et Par Ies grandes puissances al- 

Tokio via Tamya— par T.S.F. les incendies n’avaient pas dé- 'me®- La Hongrie a étc fidèle à 
à. San Francisco— 11-23 p.m, 3 trait. ses engagements internationaux,
sept.— Токіо et Yokohama sont Des milliers de personnes sont ^es dernières nouvelles indiqu­
ai-'1 trois quarts détruits par le sans vives et n’ont aucun moyen enl 4”e les nvlites républiques 
«u. La plupart des édifices ont de s’en procurer promptement de Г Amérique du Sud veulent une
été démolis. ____fois encore se joindre toutes à la

j Trois millions de1 personnes I - f. J-_a P t  Sor’été Ce mouvement de soli-
sont sans abri. ^alloua est КврГбИІІ* dur ié est à n ver.

Les dommages à la propriété fé « Genèvre x x x
■ spnt incalculables. Si nous avons tenu à signaler

PAS DE COMMUNICATION Ottawa, 31 août-Le départ des 1, champ de nos activités interna- 
A ТОКІО tiélégtsée canadiens pour I Wm- tjonales à l’occasion du départ

Ottawa, 4,— M. T. Ohta, con- “*,a"nu?U« de. '* Société des dc „os estimés déléguée, ce n’é- 
soi du Japon, à Ottawa, a essayé a A Genève affirme une tait pas dans l'intention de de-
de se mettes Cm communication *Jne “И* de plus le développement tourner les regards de la situa -
ayec Токіо pour obtenir des nou- du du 9tn,da- Nous som- tion canadienne.

. velleÿ de sa famille, laquelle yi- ^f,!e™ent ,"'*r Dans notre modeste opinion le
aussi vait dans les régions bouleversées "• tonal . Nous avons les mêmes gouvernement MecKenzie King

par le tremblement de terre. Un 1,8 ct j5 obligations fait de la bonne besogne. Il ne va
message a été envoy# par le sans- 4°c les nations absolument mdé- pas crier sur les toits tout ce qu’-
fils à San Francisco pour être re* p*nd*!Lte.*- E" ce 3ul conce™* il fait. I! n’a pas de publiciste
dfograpÊiié à Токіо, mais on 1m *®*,re* domestiques et les chargé de chanter ses louanges à 
a annoncé à San Francisco que internationalles de tant la ligne. La grande presse
toutes communications étaient in- , іюаdes. Nations nous Jou- n'est pas servilement à ses ordres, 
terrompnes avec la capitale japo- ,s“ns d une '"dépendance corn- Cet état de chose est diversé- 
"aise. P i, . , . ment apprécié,

. ■ r.***e encore nos relations in- Ceux qui voudrait que le gou- 
' '«Rationales ordinaires nos re- vérnement fut loué à propos de 

lettons de tous les jours avec les tout et de rien sont parfois désap- 
chan_j . * ,?tree n»ho»* d" globe. Ce point pointés aux critiques de la pres-
bhangai, 4. Les messages re- a est pas complètement éclairce, se Le

J*P°n Ifrten' * pUs de mais se peut qu’il fesse l’objet cience 
mflOD le nombre des morts à d’une discussion à la prochaine devoir selon des diverses cir-

A lia, sur la neninsnle de I<h> Octobre *mp<ri, e 1 L°ndree' *" constances ne s’émeut pas outre
“K étf ^ cS" année .e CsnmM ^ №

portées par un raz-de-marée. présentée à Genève par deux rii- Lyies ^УеппГпі

saHaKTeMil^: теГм-Г"^ 4" *Т*Г ^
J», une ville de plusieurs de fer le olus mnA r- ™m m!, V M?cE*n.z‘e. K,nç- Sir Lo- tifiées, il laisse le public juge de 
es de mille âmes, à 170 s’est enfondré ^ ^epo0’ ?г ГР ,̂иіІ> dens *• province certaines presse qu’il sera tern­
ie sud or ist de Токіо, est Une disaine Не т;и. i u -j* rt. d*ns ,e Pajrs jours impossible de satisfaire,

pratiquement détruite. ’ étJmît d^X ofac! ^ ^ Cette attitude est bien vu dans
Des messages de Ptmsbasht Hi vimtnr* a a *. P ~ vfflé- merité. Son talent et 1 excellente le public, 

sentoue\%koh.m. f *ïïe du„destnct d« Hakane. administration dont Я dota sa

"•іЗгтаЗУ Ч3'^«ї ?tî gTzsJzztr- *e r EHtëkbT*; KÜ» £rgÆrssJ:.'s:

toujours demeuré l’un des plus gouvernement d’union plus parti- 
redoutables debateurs de l'Onte- culièrement on adopta de la lé- 
rio. Il possède des qualités pré- gislation sans réflexions suffi 

cieuses et rendra des services santé; de la législature mal pré 
considérables au cours de la pré- parée et qu’il fallut changer pa. 
sente conférence. la suite. '

La Société des Nations aura

Un Desastre Vient De 
S’abattre Sur Le Ja,

500,000 Morts et 3 Millions L’Ecole technique 
depuis lundi dernier. Une grande 
quantité d’élèves se sont inscrits. 
L’on comprend tous les avanta­
ges qui résultent des études te­
chniques. C’est l’avenir qui s’ou­
vre à l’élève, c’est la vocation q-‘ 
se dessine chez l’enfant. Il e 
une branche qui, malheureuse­
ment, manque d’élèves actuelle­
ment et c’est l’enseignement mé­
nager. Son importance est 
tant assez reconnue. Ce cours e 
offert à toutes celles qui on 
teint l’âge de 14 ans et qui 
passé le grade VI. Les applies 
'ions seront reçus par le Princi 
pal Savoie ou le secrétaire L.-R 
Bélanger. Il faut profiter de cet­
te aubaine et faire des sacrifices 
pour obtenir une instruction et 
une éducation que vous ctqt an ’ 
pelées à fonder plus tar*?'

est ouverte

| Sans Abn
San Francisco, 4.-Ї- Токіо, la 

capitale du Japon. Yokohama et 
les villes environnantes . ont été 
en grande partie détruites par des 
tremblements de: terre, samedi sa­
medi et on estime que plus de 300, 
000 personnes ont' péri dans ce 
désastre.

désastre de 1856, alors qve 100,- 
000 personnes ont péri, rien qu’à 
Yeddo.

On rapporte que les grandes 
filatures Fuji près de Mount Juji, 
se sont écroulées et que 8)000 ou­
vriers ont péri.

A Hakane, une pince de villé­
giature il est, dit-on, plus facile 
de compter le* vivants que les 
morts.

On rapporte que plusieurs vol­
cans sont en activité. Plusieurs 
secousses sismiques se sont pro­
duites à Yokohama, dimanche ao- 
rès-midi.

Toutes les villes et villages 
entre Токіо et Qsâka sont en rui­
nes, dit un message expédié de la 
station de télégraphique sans fil 
de Pékin, et tout le centre du Ja­
pon est maintenant privé de tou­
tes communication.
;Tokio est sans la loi martiale. 

Personne n’est admis dans la vil­
le s’il n’apporte "pas ses propres 
provisions.

Le quartier Nihoubashi, l'un 
des plus importants de la capi­
tale, n’existe plus.

Un aviateur qui a survolé le 
théâtre du désastre rapporte qu’il 
ne reste plus une seule maison 
debout à Kamakura et Yokosuka, 
villes situées dans les environs 
de Yokohama, que tout a été dé­
truit par le raz de marée qui s’est 
produit à la suite d’unq. secousse 
sisnique. •

Au moins 1400 maisods sont 
en ruine à Yokohama.

Immédiatement après le trem­
blement de terre, le feu s’est dé­
claré simultanément à une ving­
taine d’endroits dans la capitale, 
es s’est propagé dans tous les 
quartieg* environnants. Tous tes 
principaux édifices de la ville 

sont détruits.
Le prince Regent s’est 

du désastre en aient se réfugier 
dans le,

Lésai

M

\

сом^ЛГ*мLE CAIN

Osaka, 4,— Le quartier des é- 
trangers à Yokohama est complè­
tement détruit Le Consffât amé­
ricain s’est écroulé. Le Consul et 
sa femme sont morte. J , 

beCq^ sulanglais süest

Lé "prince Matsiikata a succom­
bé aux blessures qu'il a reçues 
samedi lors que sa maison à Ka­
makura, s’est écroulée. U prin-

le prince Higalulnmi ont aussi 
été tués. On croit que plusieurs 
aiitrç* membres de la famille ro-

Eb

1
BU

^7 x/
1112000 to bed ld— 

S15000 to rebuild, 
insure for fexUys value*
Est-ce que le feu vous laisse* 

sans fonds pour rebâtir? Ci*, 
nement—si vous n’êtes 
rés, Procurez-vous une

yale ont péri.

Morceau De CmU Par Un Raz De Mareertm
gouvernement qui a cons- 
de faire son devoir et toutPékin, Chine, 4,- Des prê­

ches du sud du Japon rapportent 
qu il y a des morceaux de cada- 
vres*».!*. rues de T<*k>. Im­
possible d estiner le nombre des 
perte* de vie dans la capitale Ja-

pas
sûre pro­

tection dès maintenant. Aussi 
prenez soin que la compagnie 

choisie pour porter vos risqu­
ait d’amples garantis et 
enviable pour payer les do 
gts.

ass..
і

Л
tire

; '/ ; ;

■Щ ■
un ГОСч.

. ... s sur la rivière So-
tqtda, qui traverse Токіо, sont

V9.
>

Vous ne ferez pas d’erreur en 
choisissant notre ageàce qui vous 
assurera dans la Hartford Fire 
Insurance Co. Depuis plus de cent 
ans, la Hartford a payé toutes 
réclamations honnêtes.

?
і

імир»
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hima est en éruption.
8006 Morte Sow

-Г-- Æ XXX
Un fait certain, c’est que le 

1 ouvernement a pris toutes les 
mesures législation. Le gouver­
nement actuel adopte une atti- AGENT
tude bien différente de celle de Téléphone 3-11 
l’ancien gouvernement. Sons le EDMtTNDSTON, >: ц Д

J. B. MICHAUDNsgaski, 4.— 
pertes de vie à

woit que les
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LA BANQUE PROVINCIALE
DU CANADA

Siege social : MONTREAL .
Capital autorise 
Capital Paye 
Fonds de Reserve et

Profits Accumules $1.525.000.11
118 succursale» dans les provinces de 

Québec, Ontario, Nouveau-Brunswick et 
ГШ du Prince-Edouard.

$5.000.000.00
$3.000.000.00

à demande et tjTdfo tért t ТІЇ* •‘to^dîts'^toéUM

capitalises ou payés tous les six mois, te 31 mai et le 30 
bre de chaque année.

ao—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar­
gne sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces mes­
sieurs examinent mensuellement es placements faits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo- 
sauts la plus grande protection possible.

’’•Зо—Pour la commodité de tous, des dépôts de -note- sommes 
depuis an dollar fSi.oo) sont acceptés au département d épargne!

Deux ou plusieurs personnes peuvent avis: ouvrir 
an compte conjointement.
Nous sollicitons respectueusement votre en­

couragement et. votre patronage 
Succursale à Edmunds ton ; 1 „

F. H. Bonrgoin, gérant loebL
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> “•a MlCARTEü D'AFFAIRES
•bOo-

Dr. ÛUVlKfc J. COHMIEB
— Chirurgien-Dentiste —

• l’ancien bureau du Dr. Z. Térina 
chez M. Joe. Gagné, près de

l’hôte) Royal 1
Edmusdston. ____

mі 1: • 'і
Competence

ІШоаоІОеPage Agricole Qualité

Confiance
den
sinfSUGGESTIONS D’AOUT y a

. I sieurs causes ; ce \pt 
l J que la terre était ga
I И'еіга ІеК/\аа«.л

cou]rH ce peut être parce 
—zon et qu’elle 

vient d’être labourée, que le sol 
est très humide, et que le fumier1 
a été employé en grosse quantités.

Lorsque les tiges des plantes 
sont fanées à la moitié 
deux tiers, il faut arracher les 
oignons et les laisser sur le sol, 
ou, si les conditions de tempéra­
ture laissent à désirer, il vaut 
mieux transporter la récolte dans

ATTFNTIflNf Iun hanKar où l’on étale les oig- 
■ lili 11VH. І nons en une couche minse sur le

_ ------------ I plancher pour les faire sécher.
DANS L’ACHAT DES EN- I Si l’on a des rayons en lattes ce 

GRAIS CHIMIQUES |sécharge peut se faire d’une fa- 
Çon beaucoup plus satisfaisante 

Pour retirer profit de l’emploi là cause de la circulation de l’air.
<les engrais chimiques, il faut choijOn enlève les tiges lorsque les 
sir ceux qui sont de bonne qua-joignons sont parfaitement secs; 
lité et les payer un prix couve-1ceci exige e’nviron deux semaines. 
na*,le- І Lorsque le séchage est terminé

Il est bon que les cultivateurs! on enlève les t.ges en se servant 
soient au courant des différents jd’un couteau.et on coupe au moins 
prix du marché et des diverses]un demi-pouce de l’oignon, 
qualités des engrais enfin de pou-1 On a constaté que si on retar- 
voir choisir les plus avantageux]de trop l’arrachage et qu’une 
et les plus profitables. Car il y ajriode pluvieuse s’établit, les oig-
i’és différences considérables quellnonssont portés à faire une deux- r- ^
<;uefois dans les engrais chimi-lieme pousse qui entraîne de lour-
ques quand on considère le prix]des pertes parce que, une fois A U entra,ne 1 htfwtoon
<’e revint la livre d’élément fer- cette deuxième poussé comme

cée, il est impossible de 1’епгГуе". le plus exnosés I nnfeèé ,M 
Il set evident par exemple quel D’autres soins qui sont près- qu£ le. «Cultes І» ІлГІлі r4“°■" 

du Phosphate Thomas contenanl I que aussi importants que ceux Les deux sources nrinciÜüL ‘ü”*" 
16p.c., d’acide phosphorique as (qui viennent d’être mentionnés _ . CC3 Pr,nciPa,e* d m-
similable à $20.00 la tonne, esi Iconsistent à déposer les oignons’ *”*? * ?опГ> pr*-
moins chers que du PhosphateIpour l’hiver da^s une ch^bre membres !i. 1 *VÎC dea
Thomas contenant 2/2p.c., d’a- sombre, à l’épreuve des S titants I '*• Ит,.ІІе et de*>a’ 
cide^hosphonque assimilable, à où l’on peut tenir l’air sec et la’ tuberculose еГ«пЧ“есоп^іеи‘les

> «wi. r.»™,., гкгаггййгй ss:s*tt^SOMa^onn POt!SSe SO,UbrC ®|,noyée.’ triée bien séchée, on met cttisine. embrassant IT' '* *

c 45.00 la tonne est aussi moins Iles oignons dans des caisses à -estant ««fantc i * u
cher qu un aiftre engrais potas- clair-voie, qui doivent être mises leu^pLlent "eu" téansmett^dî

J, BHHrEiEFque nous offre le commerce. Et |mesures intérieures. I rest il Г
pour bien faire ce choix, il faut) F Ritchie et ,Lv fauî^efendre a“x parents
tenir dorante de deux choses im I a j• • „ *• K,tcl“*. ét amis tuberculeux d’embrasser
portante™ we voici ! PrJ .cu,tur* P°taeèrc et de caresser les enfants, et ne
' L- Achetez d’abord des en- ' * «Penmentalé centrale, jamais permettre aux enfants de
grais riches et de préférence des І TlUfP A K6CMCMT Зл ,.1а88І®4‘е ou avec la
engrais simples, c'est-à-dire des!1, “'иКАІЮЬЯІЕРіТ С“,И" de ces malades. De fait,

zs 7. àTA-d «J"»» n DES ?=■tessir.œ J P0UlETS DE GR*« S’jrsïSbjît
!îàcidT'phosphorique bôu 1leZpo- vou^ne" d”*** Н°“ІЄ8 4T dan*er d** Piècea infectées 
tasse nue contient l’emrci. P I ? voulez pas garder pour la ; Personne de devrait occuper

°*1 '* ~ ”

an de reactifs puissants pour pouvez vendre toutes ,es , 
le dissoudre tandis que la nro-K„„„, . , PUU,Ç5
portion assimilable indique la donnent P°U'leîf de *ra,n
qualité d’élément fertilisant sus- .SÏÏJShT*' V°“,S
ceptible de se dissoudre dans le kurs o^ix nnJ .T vm d ,b,en "t11" 
sol et d’être utilisé par les рІап- Иі/Ї/тхЛь ' " vous.,es mett.,ez 
tes dans l’espace d’un an. ? “ Une éf°4Ue P us

Sachons aussi qu’il existe une ^nt Г
loi appelée “La loi des Engrais .or P?"du f”rtemjnt 
Chimiques” pour nous aidfr і deVra,en*
mieux contrôler la qualité des ''^" !"’4uon peut
marchandises qui nous sont геп-ГІ,]! ^ Mcme les
dues et nous protéger autant que ?Ш ont fa,t la Parcsse ««
possible contre les fausses repré- ^' ■ °h"n S ne,,S°n* pas " 
sentations. P l “ssl bon eUt P»"/ l’abatage qu’-

Servez-vous à l’occasion desT.. '8 d,rvra,ent lctre; P,x jours 
moyens-qui sont à notre dispo-'pmCtt' fe‘ 
sitions et tout le monde ne s’en p”" m t d " ans
portera que mieux. engraissement de ces oiseaux,

Joseph Ferland, B.SA., ^ Cf an^ra,ss=ment et, >’ina<*- 
Inspecteur.1 v,t* f°rcee amollissent les

la proportion d’environ trois par­
ties de lait pour deux parties de 
grain. L’un des meilleurs aliments 
que l’on peut donner est un mé­
lange en parties égales d’avoine 
finement moulue et de farine de 
blé d’Inde, mais on peut aussi se
servir d’antres, grains 's’ils sont Сміе«. ' Tél. 18-4
moins.chers ou si on peut se les MAX. O. CORMIER 
procurer plus facilement. Ün peu в, ju
de sel ajouté à la pâtée Ja rendra Avocat, Notaire Public і 
plus succulente et les volailles Emiundston, 
en mangeront plus. De donnez 
pas trop de nourriture les deux, 
premiers jours, sinon les oiseaux 
perdraient leur appétit, et mai-; 
griraient au Heu d’engraisser.

• Ce n’est qu’en vendant des vo­
laille de la meilleur qualité que 
l’on' pourra activer la demande.

George Robertson,
Ferme expérim., centrale, Ottawa.

N.*ffi CREME A LA GLACESUNDAES 
Crème à la glace 
Fruits ,
Noisettes
Cerises
Crème Fouettée

•SOft!

F*m>L. HEBERT, D.D.S.
Chirurgien- Dentiste 

Gradué de l’Université de Montrés. 
Bureau voisin de l'édifice 3. David 

Edmundstox

♦ . ter
Un bon régal 
Une friandise 
délicieuse

mer
qui
rer
breN. a,ou aux . 'X vole

VOUS AVEZ 
LA FILLE 

Nous avons 
les bonbons

BONBONS 
SANS 
PAREILS 

Boîtes de luxe

'соп
r.;teui 

tem 
'du :CULTIVATEURS,

••• N. B ble,
NOURRITURES 
POUR ENFANTS 

Propres 
Pures
Scientifiques

Сміег Postal LA BOUTEILLE 
DE BEBE

tore’ Tél. «6
A M. SORMANY M. D.

làédeein-<?birorgieir 
Bmei/NDSTON. -J.

ï;
fam
Dar

^1 •
Toutes les nourritures 
et “comment servir”N. B

- їч
- ; ALBERT J. DIONNE

B. A
Avocat, Notaire Publio 

Bureau : Chez M. Witbrod Saindon 
autrefois Hôtel Commercial de M. 

Joe Têtu
Bdmundston, "■ . N. *,

DR. A. DESROCHERS
Ex-élève des hopiuux de Paris 
Spécialiste £es yeux, oreilles 

nez et gorge.
Bureau Bloc Thibault 

Vois)» de l’avocat J. B. Michaud 
Téléphone 14g n Bdmnndston

L
>_ ne < 
*, soul 
І sièri 
I gerr 
I* inha 
;; poiti 
I devi

NECESSAIRES 
DE TOILETTE 

Crèmes, Poudres 
Savons, Prépara­
tions, Ustensiles

PRESCRIPTIONS 
Drogues 

MEILLEURS 
Produits chimiques 

Service

;

U TUBERCULOSE 
Cornent h prévenir et 

comment h fnérir
STEVENS BROS.

LES PHARMACIEN8 DE CONFIANCE
Eidmundetonpé-
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HOPITAL PRIVE LAPORTE

CLAIR, N. É
bot!

Spécialité : chirurgie, mala­
die des femmes, maternité.

MICHAUD & CYRen car- mAVOCATS
BLOC MADAWASKA 

EbMUNDSTQN, N. B I
tonne.

> p. (4. jldbei) Le Nouveau 
McLaughlin-Buick “45

CHARTERED ACCOUNTANT
Fredericton, n, в. f»

Petites Aniioeces landUN nouveau char Mclaughlin-Buick touring 
à six cylindres. Mclaughlin-Buick en caractère 
—McLaughlin-Buick en qualité— en plus un nou­
veau McLaugKlin-Buick— un plus beau McLau- 
ghlin-Buick.

Encore il a la force. Et 
force, il a

the
asJ

fe, h 
te-a;

■ V

TARir-A rendre, a louer. Demande» pour 
iantitntricen, employés, maisons de peasioe 
esc. ; annonce» poor objet» perdus,etc., etc. He 
déraat pas excéder a pouces sur une colonne,

lire Insertion, go cents,-Jasertioas snbsé- 
qaeotes.ts cents. ....

CeaannQBcessont payables àfsraace. sinon 
nàe charge minime de .15 sera ajouté pour cou 
rrif les frais de perception

Voici votre chance

Si vous voulez «voir on bon O» 
not de qualité, fait de eédre trb- 
résistent, d’une belle • forme • et 
avec doe améliorations, qui peut 
ilurer la vie d’un homme et à bas 
prix, envoyez votre ordre on venez 
voir :

Albert J. Hedonist .
1 ; Canada Road

Edmondston N. B. 
Manufacturier de canot de qnalité •

lqgemçnî 'a LOUER
.Un bon logement à louer à de 

b Mines bonnes conditions, sur la

! Sylvie Lnjoi»
J- on dISmande

. Uô coffre de stirreté (safe) à 
l’épreuve du feu. Grosseur mo­
yenne pour bureau, 
deuxième таЦ.

tes
avec cette plus grande 

une plus grande surété, parce que les 
freins du McLaughlin-Buick s’appliquent aux 

- quatre roues. Le nouveau McLaughlin-Вціск avec 
son moteur 70 h.p., valvés en tâté, avec son sys­
tème automatique complet de lubrication, con­
tribue dans la plus grande' mesure à l’utilité et la 
satisfaction, ce que cherche McLaughlin-Buick 
dans la construction de tous ses chars.

m. (
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The Bankruptcy Act pire

oftÇt
In the estate of Patrick Rin- 

gùette Autorized Assignor No­
tice is hereby given that Patrick 
Ringuette of the Parish of St- 
Basile, Mad’a Co^New Bruns­
wick did on „the 20th day of Au­
gust, A.D. 1923 make an autho­
rized ftssightnent ' to the under­
signed.

Notice is furthur given that 
fii-st meeting of Creditors in the 
above Estate will be held at the 
office of the Canada Permanent 
Trust Company, St John, N. B. 
on the 6th day of September 1923 
at 3.30 o’clock in the afternoon. 

mus. To entitle you to vote ehercaa, 
clés et rendent la volaille beau- P™®* оГуоиг claim ftiust be lod- 
coup plus tendre et plus juteuse. F*? ??*“ us before the meeting 

POULETS DE GRAIN ІІ! УМ’. . ... , .
Beaucoup d'aviculteurs ne croi- "гохіе* to be us^d at the щее- 

JOURNAL 61 (8x8) Henri-8 I™1 Paa qu’il soit nécessaire d’en- be lodged with us
------------ gfaisser spécialement les poulets Pt'.L , v

LE SECHAGE ET LA CON- d< grain; ils s’imaginent que ces And f“rthur toke notlcc that
SERVATION DES OIGNONS | poulets sont nécessairement ten- !î. y£U. hav* anT cla,m against

dres parce qu'ils sont jeunes, et гРЛ 5’ebtor «or which you are en- 
par conséquent ils les prennent hl ed }° (*"». proof of such claim 

Les oignons ne se conservent!sur ,a prairie pour les envoyer be filed with us withiftjhir- 
bien que s’ils sont bien mûrs, et au marché tels quels. Ces métho- ,7 da78 40m tbe date of this no- 
si la récolte ne se développe pas Ides n'encouragent pas la demande t,£e,..for *rom and after the ex- 
d’une façon uniforme on peut Ide volailles. Un consommateur Pj™*!0*? °* the time fixed Ьц sub­

être sûr que les oignons ne mû-14U> a une fois essayé ses dents 8<iction 8 of Section 37 of the said 
riront pas suffisamment pour se sur un poulet de grain dur et fi-; we shall distribute the pço- 
conscrver tant soit peu longtem- landreux est peu porté à en de- ceeds °'. . Debtor’s Estate, І-
ns. Lorsque • les tiges d’oignons mander un autre ; par contre, s’il "tong the parties entitled the-
commencent à se coucher et à essaie un poulet de grain qui a rîtf’ h8Vmg rtgard only to the 
se faner, c’est un signe que le été bien nourri en réclusion pen- . ims . ,еЬ we have then no- 
bulbe a atteint tout son dévelop- dant une période de dix jours à tice'
pement. Pourtant, tous ies plantes, deux semaines, il reviendra sû- 
ne mûrissent pas toujours d’eux- rement pour en demander un an- 
mêmes : on voit par ci par là,dans tre. L’engraissement et épinette 
la plantation, des tiges qui res- est nécessaire pour bien finir la 
tent droites. Lorsque Ton voit volaille, qu’il s’agisse de poule ou 
des plants de ce genre il est né- de poulets de grain. On ne de- 
eessaire de coucher les tiges afin vrait se servir que de pâtée molle, 
de hâter le procédé dans la ma- et pour obtenir la meilleur quan- 
turation. Cette irrégularité dans hté, il est nécessaire de mélan- 
la maturation -est attribuée à pin- ger la pâtée avec do lait sur dans

daw;

ШCREIGHTON and RIDLEY LTD.
Destributeurs

ce. tr
teriy

WOODSTOCK. ■Г* . . Неп.N. В. seel 1
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Procurez
Cahier», Crayon», 
Plume», votre 
cre a^ux meilleur» 

ÿPrhc.
Venez voir les ma 
gnifique» coffret» 
en bois, que 
voue vendrons 
b’e» bas prix.

vous vosNeuf ou
LES OIGNONS Ofivier GUERETTE

N. B. !
\ salundston. C

Шj.n.b.24 août. 5
:Ii6g«ment de 5 appartements 

sur f la rue St-Françoia. en-
POUR LA MAISON

i
4gratnit donnant de»

V/fllLvlhll Ptet» an •■jet de ls 
V fllUUkJ pràpmtioB Trench 
oéivkneHemint rtpnMe contre l’èptlep- 

eonmlcton». Simple traitement 
-temjmiqne. Pb.de tre, te „.de racé. 
r<mmgn.ge.de torte* le. perUeadn mon­
te. Pte. de іаюо en ця m». Ecrivez im- 
médiâtemeet à

TRENCH’S RBliEDIXS LIMITED, 
Іізувоатее ChzmWre. 79 AdeUide 8t S

Ontario, (OgCODTSZ CXTTB : 
ANNONCE)

- BbwUMAMWASKÀ.

H
nous

The Canada Permanent
TiMt Company, 

Authorized Trustee.

S’EN VIENT
Doutas Fair bank
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LE MÂDAWASKA S*1

| Ш TUBERCULOSE soit rarement ùnè source d'infec­
tion, il- l'est très souvent chez les 
jeunes enfants qui ingèrent de 
grandes quantités de lait frais. 
Les bacilles pénètrent par le lait 
dans les intestins qu’ils traver­
sent, d’où ils sont entraînés dans 
tous les organes de l’économie 
par la circulation lymphatique, se 
localisant généralement dans les 
grandes à la base inférieure du 
poumon, où dans les grandes at­
tachées aux intestins. Conséquem­
ment, à. moins d’être assuré que la 
vache qui fournit le lait ne souf­
fre aucunement de tuberculose 
(un bon médecin vétérinaire peut 
facilement le constater), la pru­
dence commandé de pasturiser 
ou dé faire bouillir le lait que 
l’on sert aux enfants.

Autres sources d’infection 
Il existe d’autres sources d’inf- 

fection, mais elles ne sont pa • 
très importantes. Il suffit d’ei i 
mentionner quelques-uns, " telle* 
que le baiser du phtisique, Fusa 
ge fréquente des ustensiles oi 
serviettes dont il se sert, et lu 
contact imprudent avec le pus oé 
autres .écoulements de plaies tu- 
berculéuses. Il a été démontré que 
mains non lavées du phtisique peè 
vent earner l’infectjhn. Les tuber 
culemt devraient donc se dave - 
souvent les mains, le visage et-1 . 
bouche.

bois humide, des feuîlterde thé, 
ou des morceaux.de papier moui 
lé, et, quand là chose est possible, 

une dé- °n devrait employer une bala-
sinfection générales des pièces s’il Со^ГГЛГ8^** i 

, У a ец de la maladie. Dans les Comment se Produrt la contagion 
couloirs sombres de certaines mai- , parai le» ouvriers
softs, les germes peuvent subsis- j" dehors du foyer, le meme 
ter longtemps, et malheureuse- * Л^'***', <fa"-S-les nai^as’ 
ment il se tryve des individus ’!„ЛЖ0 ai *s ?ШЄ5 lexPe=te'- 

* qui voudraient pas expecto- chers ^l^uÜ” *ïï Чр1^‘ 
? rer sur le plancher d’une cham- n, de Iatelier ou du magasin.

bre à coucher, mais qui le font bèrcÙtoH If? SOUff"nt de tU" 
volontiers sur le plancher d’un 1™ “!^ ’= sav°,r’ et !eurs 

і corridor. Si chacun de nps lec- tüt ru ° к ЄП"
Iteurs voyait que sa demeure soit \ mfectés. Chaque année, beau- 
. tenue bien propre, qfte la lumière ZVt ^"uvners caMdiens devien- 

; du soleil y pénètre le plus possi- »V=rculeux-. ,Sl
ble, et que personne n’y expec- *Jn‘ona ouvrleres «F
tore sans précaution, il contri- t 'T memh g" if"* *Œ* 

V. huerait beaucoup à diminuer les !?"*■ Mem^s Par і expectora'-

.'SSP* “
t D*”e”d- ‘tzsüb. „

Le brayage "a mc dTpîèce.

ne devrait jamais être permis.On H’ m?,mhbhL “ P*s
'. soulève ainsi des nuages de pous- 1“? f mblab!e ;ec,plent,pour ex- 

sière qui peuvent contenir des A: "h “5 ” л- 
1 germes. Ces germes sont alors| inhalé, et vont directement aux 1 ,nfec-

poumons. Avant de balayer, on t‘°n chez les ouvr,ers.

devrai, répandre d, i. JS, d, »* tbÎLMiS.’ï. ;
"gouttelettes" 

L’infection se produit aussi par 
les gouttelettes de salive,- qùe le 
tuberculeux expulse tics poumon? 
lorsqu’il tousse ou éte'rnue. Cette 
infection pourrait être évitée en­
tièrement, si le patient prenait 
l’habitude de se couvrir la bouche 
avec son

il-
(suite de la page 2) 

dents, et sans avoir fait u
! ces prov- 

r, demandent tout naturelle.prie delai 
le THÊ *

toit ce quH y â de niefflenr.
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Notice of Sale

V°ila ce qu'a accomplithat by virtue of a power of sale 
’contained in*a certain Indenture 

•vof-Mortgage bearing date the 10th 
day of April, A.D. 1919,and ma- 

g de between Jean Cyr and Celina 
' his Wife, of the one part, and Fre- 
j deric Cyrand Claudia his wife, 
І both of th parish of St-André, in 
.the County of Madawaska, in the 
.province of NewBrunswick.of the 
'other part, and duly recorded in 
Book T-2, at pages 396 to 400, as 

. Number 19097 of the Madawas- 
/ ka County records : 
f THERE WILL BE SOLD,for 
the purpose of satisfying theprin- 

.’cipal money and interest secured 
by the sad mortgage, default ha­
ying been made in payment there- 
-ofas therein provided, at public 
•Suction, in front of the Court Hou 
sc, iruhe Town of Edmundston, 
in the County of Madawaska, on 
,Mett<fey the 15th day of October 
A.Dr .192^, .at the hour of eleven 
o’clock’ in the forenoon, all the 
latids and premises described in 
the said Indenture of Mortgage 
as follows :—
- *To Jean Cyr and Celina his >yi- 
fe„ both of MiHinocket, in the Sta- 
te-af Maine, one of the United Sta 
tes of America,(formerly of the 
.parish of St-André, in the Coun- 
Jty of Madawaska, in the Provin-

RHUMATICmELe Canada est Représen4 
té à Genèvri

;i
“LE TUEUR DE RHUMATISMES"

corps de la Police et des Pompiers de 
MONTREAL 7

SOLEMN DECLARATION

mouchoir lorsqu’il tous 
se. Le danger qui provient de la 
toux est si réel, que l’opinion pub­
lique devrait imposer cette cou­
tume de se couvrir la bouche avec 
son mouchoir au moment de tous­
ser.

dans les 2 seulst-
Suite de la 1ère gage '

„ дашдагла y->w- 4
plus d’une fois à des faction,-sex .^« РоЬаега^епз чш a srgne le 

;; taires adoptant " de la Jégislatio ,{cert,fi5at des 800 6uensons ass№
Infection provenant du lait Чиі «mprétait sur les droits d* s|”cn ccs’
Le gernle peut aussi s’intrq- provinces. .

duire dans l’organisme par le lait Sl If gouvernement actuel e’abi 
dé la vacl\e, qui n’a pas bouilli. tient de léPférer sans besoii,
Les vaches sont souvent attein- d’autre part, il sait prendre'toc
tes de tuberculose, et les bacilles tes les mesures nécessaires dan-IRHUMATICIBB est le seul 
peuvent pénétrer dans le lait, l’intérêt’ général. Idissolvant de l’acide urique con-
quelquefois en grande quantité. Le Cabinet accordé- le meilleitrj <re lequel la médecine a lutté 
Quoique chez les adultes le lait de son attention, à toutes les quesbi inutilement pendant- des siècles.

S і tions d’üitérpt public et ce dévoij-j
’ - ’• ement est compris et apprécié dfcl

Mortgage Sale tous les électeurs.bien pensant*.IRHUMATICIDE fait cesser la 
To lean Nadeau of the P«ri"«h Le très honorable Premier Mi l Sciatique, la Névralgie, les dou- 

of Saint Hilaire in the r«int» nistre atteine le but qu’il s’étatt I leurs rhumatiscales, la Goutte, le 

Of Є" адп. de former L«nbago,1, Népfoit=. le.
New Brnns-wirk Farmer ’ ami un ministère : S'amener le Cana-1 d estomac, les indigestions, .les

thers whom it may -concern :-Л ^^".re - Tous les actes lq letc.
...Notice- ia hereby given tl*t un- toutes les ^mesures arf-l
der and by virtue of a Poftrer ol hV$ ЛП^ЄП< a cc “if -
Sale contained in » certain- • ?Ь, 1 ordre, amener Ip I rhUMATICIDE est le grand
denture of Mortgage-bearin»,date Paix sociale et economique ; -dis I éducateur des intestins, 

te of New Brunswick,) and to all the 30th., day of July. А. ІХЗІ919 ‘P=r la confusion qm existait danr| . e ,
others whom it may concern: and made between Jean Nideau le domaute politique.
NPTIGE IS HEREBY GIVEN of the Parish of Saiilt HilaS f""e і" гГгітіпі^л мЛ IEn moins d’une semaine Rhuma- 

ALLof the following pieces or the county of Madawaska and Rmtie Kmvtw 2 ̂  lticide dissout ‘’acide urique,
paired of land and premiçes situa- Province x>f New BrunswicltiFar- Kcnzic cest 4UC lcs affai I
te,flying and being in the parish mef, and-Marguerite, his wtfetdf f*8 ^ ™eilI<?rcs ,da1ns toutes!
dkÇt-Andre in the County of Ma- the first part: and Victorie^N*- !CS *n<lustr,es- Ьа r^olte est а-1 іглттг Tm x »
dawaska, in the Province of Ne» deau of the same place Fanner ‘x>ndan*e et on signale même une I • PROCUREZ-VOUS UN TRAITEMENT DE UN MOIS 
ferttnswick, and bounded as fui- and Madeliene, his wife, of, thé rareté d’?uvners . Les grandesl CHEZ VOTRE PHARMACIEN $1.00 POUR 90 PIL-
lows, to-wit : Beginning at a spru- second paftrand registered ip the =отра8Гп,Є81 torestieres craignent I LULES, OU ADRESSEZ-VOUS DIREETEMENT A
ce jree standing at the most eas: office of the Registrar of Deed* 2? ma,nquer de ”?*'"? cet h,yer I
terly angle of fot Numder One in and fop thé County of Mada- Uans ,a construction les ouvriers!
Hmidrer and Sixty-four pursha- waska in- book V2, .as number “î,1 e? demande- 
se*f by Peter "Cyr in .CblebroOke 19673, .on pages 541-342-543І544 ’”e*<teÿt tout « temps, nous 
Eft*t,fthence south Forty-five de- there will be for the purpogË dt ”m*tlo?s des dlzaincs, de mille 
gréés west sixty-seven cains, then satisfying the money- eecureff b* imn1lgran.^s a4 pa^s Par mois et 
ce pofttr Eorty-five degrees Eadt the said - Indedture ef mortgage, to“)»ure.« existe une demande. 
six$tse"ycn, chains to a stake and default having been made in the ..Lfis crit41u” pourraient consi-
AencJ north forty-five degrees payment of thè same, tie sold a! *”ІТ*ИсГ»fI (9221 Loi dee Médicaments Brevetés ou Proprietary).
West seven and one half chains Public-Auction, in .front of the vant de continues leur oeuVre dcs l nESppv нштм T
to th place, of beginning, contai- Court ’House, at фе Town of tr“ctrice- | 56°’ MONTREAL, LASALLE 2932
Sing fifty acre, more or less and Edmun^ton, in the-County of ft, , .* * f J -----!—I
distinguishqd as the most nor- Madawaska aforesaid, ON SA- -4" dermer mot qui réjouir* | 1 “БввОІГПЙг
them one half of Lot Number one TURDAY, the 29tii., day of Sep- e”s ,eo.teurs-. be gouvernemea) I >■
hundred and sixty-two in Cole- tembA next,, at the hour of ele- Mlt 9ull.Pe“t compter sur 
brooke East,and also that certain ven o’clock th the forenoon, the apPul et ' "à.rien épargné poor! 
piece or parcel of land and premi lands, and premisses mentiiined rrmt8 rendre justice. Uhe partiel— 
ses situate, lying and being in Фе and described in the sqid Inden- * *• Pfewte-française s'est 
parish of St-André,- in the Coun- ture tof Morgage ah fallows :— 94S< alf gpqvernement disant
tÿ Of Madawaska, in the Provin- "All that certain lot, piece or ‘ ““P* donnêit P" "otre pari 
ce dPNew, Brunswick, and known pared <3 land hnd premises si- Mews miefaèéridl^;. qui 
and distinguished as the uppei tuate, lying and being in the Pa- T*** le0.t à {лке des nomination*

- irish of Saint Hilaire,'in .the Got,n- 1 *e[tams postes Importants. >
:ty -of Madawaska mfd Province „ Cette attitude était vraiment 
of New Brunswick, hounded and re8r*“a?”- Le gouvernement sait 
described as follows: At the front ce W do*t ‘a're et n°us pouvons 
by -the base line of said lot jn compter que nos amis les minis- 
Oudlet Settlement ; en Фе east- Sf®6 de, ,ang°e obtien-
em Side by land-owned arfd occu- de.bjirs collègues tout ce
pied, by one Timothe Ouellet; qu*ls oeuiandent justement. '< 

jbwned and occupied by Elie Des- at the rear by Ah erear owned . Ponrqaoi cette sorte dlmpa- 
jardins, so the upper half sold is and» occupied by Josephd R»s- (І,6псе? Bourquqj talonner les nil, 
containing forty acres more or signol, measuring in wiAh forty msfree et che*e|*r * *N«ie croire 
less and being the same land and rods, in Tier Third, Ouellet Set- au Pub“c 4“™ "= remplissent 
premises once conveyed by said tlement”. • • par leur devoir? -

Frederic Cyr to Dfriis Cyr, and Together with thè buildings _ La nomjnatipn dp M, Erneeti 
hence reconveyedby Denis Cyr and improvements thereon and Lemaire au poste de greffier du 
o said Frederic Cyr. the-privileges and appurtenances Çonseil des Minisfres: celle *e
TOGETHER with all the bull- thero to belonging or in |nv màn- L.-G, fcaboury com

lings, improvements and appur- ner-appertaining. sous-mmistre des postes; le chi
tenances to the said lands and pre Dated the 24th?, day of August, de M l^Pard comme présidi 
foises belonging. A» D, 1923. •* commission chargée, vo
$ Dated 'the 27Ф day of jitiÿ,AJ>,<Mâx D. Cornier, , L. •*« bonne mesu* * Justice.

,1923. Solicitor for Mortgagee.J f** encore de* nominations
Mi h idTÇyr СУГ’ M°r^*eee’ YJdtorie ^F.«*» pouvons «fre

<Sollicitore for Mortgagee Aug-31-5iii§.
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Capta їж J. віти. C. Іпіумії, le.letetles, 
t* Murphy, le 11 etatlee; C. 1. Merle, le tf VtetlMg 
Ж. Brodeur, Же И etatlee; ЖЛ-. Всім, le 3T ПМ 
Ceptein 0. Areheebault, le « etatlee; OeptelSfî^îr 
E. Weeeelé. Же -Ig etatlee; Cepteie Жер. PeeleMMStl 
Же 6 etatlee; P. Belee^er. le.peeter? 1

maux
and X make this aolem decleretton conscient lonely twlâeetag 

, Uie su. to be tru., ю» toortne that It U of tl 

foro, „1 ,fflot .. „ unler 01th| w’vïîeei

•Tie Canada Evidence Act'
A"* I signed. »

NcJured before 
this ... ___

é-^Wetriet êf Montïeel.

RH-IM ATICIDE
Cette Annonce Immédiatement”

TEL. 144-11

Шїї*.

Ode Wcs et вам*.e' Ar'-’
r

?
-half of Lot Number Three (3) Se- 

Tier of said parish of Saint Audit 
and back of Powçrs Brook (s«# cal 
led) .bounded on the upper side 
by lands granted to Marcel Cyr 
and on the lower side by lands 
granted to Isaac Morin and .being 
the lower half of this same lot and

b
W*-
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■ -,.‘t EP1CE1RSPour etre oeitain de 1* 
qualité, demandes le pain
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■TeL 136-H 111
SPECIALITES: Fruitful Légumes Frais 

UjBe visite est sollicitéeІ m
ÂU£\ TT,t >

- t>*.A LOUER s
Un bon magasin sur la rue Ca­

nada, dans le bloc Fournier, porte 
voisine du garage, 
r S’adresser à

PAT. FOURNIER.
lisez “Le Madawaska”lonnera notre part.
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ттт* NOTES LOCALES М. Pius Michaud, М.Р., est de 
retour d’un voyage à Campbel- 
ton, où il est allé visiter ses élec­
teurs.

Election des Officiers 
chez les C de C.

Le Cercle Frontenac IA BANQUE NATIONALEM. Cyprien Lainé de St-Hilai- 
re, a subi une très sérieuse opé­
ration à l’Hotel de St Basile, mar­
di de cette semaine. Son état est 
satisfaisant pour le temps.

-0O0-
Le bazar de St Joseph a eu 

lieu dimanche et lundi- dernier. 
Les visiteurs ont été nombreux 
dimanche, et malgré la pluie de 
lundi, les résultats ont été très 
satisfaisants. — ^ .

і .

-oOo-
L’Hon J.-E, Michaud, Mde. 

Jos. Michaud, Mde E. Chares't et 
J.-A. Boucher, sont de retour 

d’un voyage à Rivière du Loup, 
Notre Dame du Portage et Qué­
bec où ils ont visité leurs parents 
et amis.

Г:Mercredi dernier, avait lieu les Dimanche dernier, nous avions 
élections des nouveaux officiers (Inoubliable plaisir d’entendre les 
pour un nouveau terme. Ont été "amateurs (artistes devrait être 
élus: le mot) du Cercle Frontenac de
Grand Chevalier: Martin Thé- Rivière du Loup, dans la magni- 

riault; Ass- Grand Chevalier: âque comédie "Durand et l)u- 
Léijn'Gagnon ; Chancellier : E.-H. land. Nous n’essaierons pas de 
Manqcn; Secrétaire Archiviste : faire l’analyse ou ta critique de 
J.-G. Boucher; Secrétaire finan- eette comédie, car ce travail est 
cier: A.-A. Bourgeois ; Trésorier: au dessus de notre capacité. Nous 
Thos. Guerette ; Cérémoniaire : répétons ce que chacun disait à 
J.-W. Landry; Garde intérieur : sa sortiedu théâtre; “Voilàqqet 
A.-J. Leblanc ; Garde extérieur .> que chose de réussie", et ce n‘««t 
Alp. Michaud; Syndicts: Eph- H» peu dire". IJa succès fut au 
rem Hubert, Louis A. Dugal. complet, tant dans l’exécution de 

Ces nouveaux officiers rentre- b comédie que dans l’assistance, 
ront en fonction 4 la première as- Nous félicitons tous ceux qui 
semblée régulière de mois d’oc- <Wt pris part à ce magnifique con- 
tobrr. cert, en particu-ier l’organisateur

M. David Plourde, dont le dévou­
ement pour k Cercle Frontenac 

_ , . nous a semblé sans borhes. Nous
UeVKflt Obligatoire *>ohaitons que ces charmants ac-

Les autorité, scolaires nous g?-,*?uv'nt 
ont déclaré qu’à partir de lundi “ ,reda“*« «greaoles heures, 
prochain, Іе ТІО septembre, l'as­
sistance à l’école sera obligatoire 
pour tous les enfants qui n’ont 
pas encore atteint l’âge de 15 ans!
Les parents devront donc se fai­
re un devoir d’envoyer leurs en­
fants à l’école, pour éviter des 
troubles qui pourraient survenir 
s’ils enfreignaient cette loi.

a l’honneur d'annoncer au public qu'elle 
a ouvert nue

Succumb 1 EDMUNDSTON 
Sms k gérance de N. Jw. MORENCT

Vous y trouverez nu accueil courtois et em- ~
• pressé de la part de notre gérant et de ses as­

sistante.
П se feront un plaisir et un devoir de mettre 

à votre service leur expérience et un service de
* banque complet Ouverture de Comptes d’Epar- 

Comptes Courants, Escompte, Traites,
date d'argent, Lettres de Crédit, Paie­

ments Télégrapfaiq 
Collection de Смщ 
tiens de Banque.

Heures de Banque, tous les jours, namedia 
exceptés, de 9hrs A.M. à 3hrs P.M. 
Les Samedis de 9hrs A.M. à midi, 

ous-Agences à Green-River, Lac-Baker, St.- 
Prançois, St-Jacques, Ste-Anne, Baker-Brook,
N. B. Sully, Les Etroits, St-Eluthère, P. Q.

A notre nouvelle Succursale et à nos. Sous- 
Agences, vous trouverez toutes les facilités 
pour la transaction de vos affaires de Banque. 
Nous sollicitons respectueusement votre pat­
ronage.

Pâ
i-oOb-

L’avocat Max. D. Cormier fcet 
revenu d’un voyage d’affaires à 
Dalhousie, N. B.-oOo-

Mde P.-D. McKenzie, mère de 
Mde Good du Madawaska Inn, se 
rétablie promptement d’une très 
sérieuse maladie qui la retient au 
lui depuis lundi dernier,

-oOo-
Le Dr Ernest Martin est démé­

nagé ces jours derniers dans sa 
nouvelle résidence. Il occupe 
maintenant l’ancienne maison du 
Dr E. Simard.

LE RHUMATISME
SE GUERIT

e,
ues, Transferts de Fonds, 

ptes, et toutes autres opéra-PROGRES DE LA SCIENCE 
MEDICALE

Le Rhumatisme est .enfin vain­
cu. Après des siècles de recher­
ches infrectueuses, on vient de 
découvrit que les méthodes de 
traitement externes telles

L'assistance à l’Ecole
-oOo-

Plusieurs jeunes filles d’Ed- 
mundston nous ont quitté cette 
semaine pour aller reprendre leur 
classes dans les couvents de Qué­
bec et du Nouveau-Brunswick. 

-oOo-
Le Sacrement de Confirmation 

sera administré dans notre église 
dimanche prochain par Sa Gran­
deur Mgr P.-А. Chiasson. Les 
messes auront lieu ce jour là à 
6 7 8.30 et 11 heures. La Commu­
nion sera donnée a la messe de 

7 hrs et la confirmation à la 
messe de 8.30 hrs.

-oOo-
M. et Mde Paul Emile Martin, 

et leur, fils Paul, de Rivière du 
Loup, ainsi que M. Jos. Martin 
voyageur de commerce de Ste- 
Anne de la Pocatière, étaient de 
passage en ville cette semaine^ 
les hôtes dé M. A. Topping. Ces 
visiteurs étaient fn route vers lés 
Etats-Unis.

que
friction?, messages, électro-théra­
pie, saiftçsans aucune valeur et 
qu’elles ne peuvent qu’enflammer, 
irriter et déplacer les accumula­
tions dans le système pour ac-, 
casionner souvent des résultats 
plus désastreux.

Cette constatation est grosse 
de conséquence et marque tin 
grand progrès de la Science Mé­
dicale. On s’aperçoit enfin qu’on 
n’a pas jusqu’ici prêté assez d’im­
portance au zèle néfaste de l’aci­
de Urique dans le système, et 
que seul les modes de traitement 
interne sont en mesure de con­
trecarrer les ravages du rhuma­
tisme. Parlant de ces constata­
tions, un médecin illustre s’est 
mis à la recherche de meilleur 
dissoh ant de l’acide urique. Il 
est arrivé à découvrir un médi-

de
lieS’EN VIENT
RiDouglas Fairbamk

dans du
ROBIN HOOD bé

U BANQUE NATIONALE au
CHAPEAUX II

_ J’arrive de Québec où j’ai as­
sistée aux Expositions d’antom- 
riè. J’ojfre donc à mes clients les 
dereières nouveautés, sans crain­
dre la compétition. Une visite est 
collicitée.

et-(
J.MAISON A LOUER

Maison à letter avec top tes te? 
amélioration? modernes, eau, lu­
mière, privé, hangar et grande 
cave en pierre. Prix modéré.

S’adresser à “
j.n.o.7-sept. M. Philippe Monettë.

CONTRE
Les Pellicules—La chute d*a cheveux 

Démangeaison du Cuir Chevelu:

f
le

Premièrement 
Massez avec 
Lotie Shampoo 
Il donne une 
mousse 
prompte 
Tonique

Deuxièmement 
Frottez la racine 

L d*s cheveux avec 
» Rexall "93”
| Ce tonique
> travaille
Lotie Shampoo: JOc.

M
Mde Maxime Hébert. leEN

( VENTE ' 
au REXALLASSURANCE VIE m

m
La Compagnie d’âssurance vie 

Mutual Life organisée en 1869 à 
toujours eu un record envié par 
bien d’autres compagnies. Pour 
celui, qui, avant d’acheter une po­
lice veut prendre la peine de s’en­
quérir des avantages des diffé­
rentes compagnies, nous avons 
certainement une des meilleure 

A LOUER ï ' chance de l’écrire.D’autres disent :
2 logements, bien chauds et "Une compagnie vaut l'autre”, 

bien finis, située sur la côte ëh Ucux-la se trompent beaucoup, 
face du Transcontinental. 5 ap- exemple : Cette année nous avons 
parlements chacun avec attirât Р*У* 8yr tout® police écrite il y 
et hangar attaché à chaque loge- a un an â l’âge de 25 ans la som­
ment. Munis des améliorations ,^c comme diminution
modernes. ' 1 ' tr/f 1,1 ' prime où $12.00 additionné à

s’adresser à y ■ *
Ferdinand CHAMBERLAND. 

j.n.o. août-31.

Mademoiselle Phyllis Hall dé­
sire annoncer qu’après le 17 Sept, 
elle sera prête d’accepter des léè- 
ves pour l’enseignement du pia­
no. Tous les élèves désirant com­
mencer pourront s'adresser à la 
résidence de J.-W. Hall entre fâ 
et le 17 Septembre.

et riche $
: $1.00et .50 c.

TOUS LES DEUX GARANTIS

Vendus dpns toutes les villes et villages.

Aux pharmacies REXALL 
D.H. VANWART, Edmundaton. 
CREME à LA Gf.ACE PURITY

Seulement
s’.

cament qui en moins d’une se­
maine dissout l’acide urique mêlé 
au sang. Chacun comprendra la 
portée de ce médicament puisque 
tout le monde sait que l’acide né­
faste qui s’appelle l’acide urique 
est non seulement cause du rhu­
matisme et de la Sciatique, mais 
aussi d’une foule d’autres mala­
dies et malaises depuis la néph­
rite jusqu'aux щаих de tête né­
vralgiques. Ce remède a reçu le 
nom de rhumaticide ou “tueur 
de rhumatiroe”. Il ne s’offre pas 
au public avec des promesses do­
rées, mais avec des faits qui prou­
vent sa haute valeur. La Native’s 
Own Remery Inc., fabricant de 
Rhumaticide, offre au public com­
me preuve de l’efficacité de leur 
produit, 800 certificats de guéri­
sons assermentées, émanant des 
2 seuls corps de la police et des 
pompiers de Montréal. Lés lec­
teurs du "Madawaska”,trouveront 
une annonce de rhumaticide por­
tant la photographie du capitaine

c<
r<

-oOo-
Se sont enregistrés à l’Hotel 

Royal cette semaine, MM: E.-E. 
1-ortie, Montréal ; E.-F. Hubbard, 
New-Castle: Geo Egan, Québec; 
M. et Mde F.-W. Notman, Me- 
cliam, Mass ; E. Grenier, Camp- 

belton ; J.-F. Smith, Fithbury, 
Mass ; Alphonse Lizotte, Ste- 

Anne de la Pocatière; M. et Mde 
J. Bte. April, Notre-Dame du 
Portage ; C.-E. Boone, Frederic­
ton ; J. Underhill, Fredericton ; J. 
Bury, Napadogan ; Ern. Lizotte, 
St Àftne de la Pocatière ; Bélo- 
nie Hébert, Glendyne ; Hervé 
Proulx, ville ; J. Bisson Edmunds- 
ton.

N
si

• ire

I »
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Ід valeur de la police. Je connais 
d’autres compagnies 'faisant un 
peu d’affaire ici, qui, sur une mê­
me police paient cette tannée $1.88 
avec une prime 44c„ plus que la 
nôtre, ce qui veut dire que cette 
police acheter avec nous sauve- 
rait à l’assuré des la première an­
née $3.11 par $1000.00. Sur 
police de $5000.00 ce serait un bea 
montant d’épargner et pensez ce 
que cette épargne annuelle pou- 
rait vous sauver durant 20 ans.

Je ferai publier bientôt un ta­
bleau qui expliquera quelques- 
uns des uns des avantages qu’il 
y a d® s'assurer avec la Mutual 
Life of Canada.

Il me fera plaisir de donner 
tous les renseignements possibles 
aux intéressés.

Г
►•3 r

.1
c

.Une bonne'Ju 
pesant 1125 Iivn 
Conditions de paii 
S’adresser à Frai 

Tel 20-21 Edmu 
j.n.o.7-sept. J

mept de chantier 
é de S ans. 
t faciles.

<

-oOo-
Mllè Èva Rossignol est parti 

ce matin pour St-Jean, N. B., où 
elle suivra un cours de dactylo­
graphie et de sténographie au 

Modem Business College.
-oOo-

L’avocat A.-J. Dionne, a passé Neagle. un des miraculés et celle 
une partie de la semaine en vo- du certificat asserenté de 800 gué- 
cage d’affaires professionnelles à risons dont nous parlons-ici. Cet- 
Montréal. M. Dionrie a également te annonce est la troisième d’une 
assisté, pendant son séjour dans campagne de publicité intensive 
cette ville, à la convention des a- qu’entreprend Rhumaticide dans 
vocats du Dominion. , “Le Madawaska” et les autres haute valeur scientifique.

c
IaFournier nnc jitonytJ. B.

і i
IV

journaux. Nous prions les 1&- 
teurs du “Madawaska” de siiitèe 
dans notre journal cette série d’an 
nonces. Ils verront tout de suftè 
que Rhumaticide n’est ржі Un re­
mède de charlatan, mais un mé­
dicament très efficace et d’une

i
1
<

s
1
t

« Ii
A.-J. LEBLANC 

Agent du District 
Bureau: Bloc Madawaska. 

Edmundaton, N. B.
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CULTIVATEURS, preparez-vous!! t
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Lundi - Mardivi4:i

Comedie Century:o| 1
іProduction Fox SpacialeC7 !

l! Vendredi - Samedi 
William Russell

The Face on theL

Barroom Floor і
/ •vac - dans

Estelle Taylor?• o: JD-BYE GIRLS F-Же
* ; aussi■4 aussi

.

Comedie Lany Semen Sérié
2eme EXPOSITION

Du COMTE de MADAWASKA 
Le 2 OCTOBRE

$1000. en Prbt.

«• t %-
Mercredi - Jeudi 
Herbert Rawlinson

. -t S’en Vient Bientôt 
Douglas Fairbank
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CHARBON

SPRINGHILL
AVEZ-VOUS MAUQUB DE 
CHARBON L’HIVER DER­

NIER?
Procurez-vous en de bonne 

heure, car on fcraint une disette 
pour*l’hiver prochaine.

Z

$12“
La tonne livrée.

William B. Picard, 
rue Damours, Edmundston.
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